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Indiscrétions
(dis-moi comment tu baises…)

reportage graphique érotique

TABOU ÉDITIONS
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J’ai un goût prononcé pour dessiner les corps en mouvement,
notamment les corps des danseurs et des danseuses. Le hasard
a bien voulu m’égarer quelque temps sur des chemins de
traverse plus vertigineux ! Pendant une année, j’ai rencontré
et dessiné des couples.
Ces couples ont accepté de faire l’amour devant moi.

Du mouvement, il y en eut ! Le temps d’un après-midi ou d’une
soirée, ces hommes et ces femmes m’ont permis d’assister à
leurs ébats – sans honte ni pudeur – en échange de la
possibilité d’assouvir leur penchant naturel pour l’exhibition
et d’adhérer à un projet artistique.

Toute ressemblance avec des personnes et des événements
ayant existé n’est donc pas fortuite…

Merci à Pascal, Antje, Lisa, Jocelin, Michel, Gabrielle, Denis,
Inès, Nadège, Mitch, Jeanne, Angela et Connie.

le 11 juillet 2008

Axterdam



Il était là. En face de moi. 
Un large sourire aux
lèvres… Ravi de m’avoir
invité au vernissage du
magazine américain « L’hom me
qui joue ». Lui, c’était
Thomas, le jeune directeur
artis tique de la revue. Nous
nous étions rencontrés la
première fois lors d’une
commande d’illustrations
quel ques semaines aupa -
ravant. Le courant passait
d’autant mieux entre nous
qu’il avait un atout impa -
rable à mes yeux: il était
cons tamment entouré d’une
nuée de filles sans repro che
et plutôt sans peur.

Sûrement le prestige 
de la profession…

Paris, Saint Sulpice, 15h30.
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Son allure et son charisme 
faisaient le reste.

Bref, j’étais jaloux.

…moi aussi je côtoyais de belles
femmes, puisque mon métier 

consistait à dessiner des modèles.

…d’admirer leur intimité 
dans de meilleures 

conditions que celles 
d’un photographe érotique…

Et pourtant…

Je leur faisais prendre des
poses insensées me permettant…

En dessin, la pose 
dure plus longtemps !
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Et moi aussi, j’avais une petite 
amie au caractère inversement 

proportionnel à sa beauté.

C’est en voyant Thomas se 
pavaner au milieu d’un

« cheptel » de nanas éblouies
que j’eus le déclic.

Un déclic que j’attendais 
depuis des années. Mes tableaux
de filles alanguies se vendaient

bien, mais l’envie s’était
émoussée… les sur prises 

étaient de plus en plus rares.
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J’avais des carnets entiers de 
croquis de femmes allongées…

…offertes, cambrées, étirées,
attachées mais solitaires.
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L’idée nouvelle de vouloir
dessiner un couple nu, enlacé

me réjouissait.

et esquisser leur plaisir,

Si je pouvais capter 
leur attendrissement,

ma galerie de portraits
s’étofferait avantageusement.
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L’ego flatté à mort, Thomas 
ne fut pas long à convaincre.

Pour un premier essai, 
je ferai l’impasse sur le 
sentiment amoureux…

Le personnage en est 
totalement dépourvu !



Quelques interrogations
calment quelque peu 

mon excitation.

Vais-je arriver à diriger 
deux personnes à la fois?

M’accepteront-ils comme metteur 
en scène? Vont-ils improviser? 

Et surtout, vais-je savoir 
dessiner suffisamment vite 
pour ne pas les ennuyer?
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Ces questions ont troublé mon sommeil…

…jusqu’à ce fameux jour où…

…le décor installé, 
les crayons taillés, le papier

déroulé… on sonne à ma porte.
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Trop petite pour être mannequin, elle 
est gracieuse et lisse comme un elfe 
scandinave. Beaucoup de sex-appeal… 

le regard farouche. Elle se colle à son ami, 
ne le quitte pas des yeux, comme pour se
rassurer, mais se déshabille sans aucune

difficulté ! – La culture nordique sûrement –

Je commence par la dessiner, elle, pour 
la mettre en confiance. Avant de demander 
à Thomas de se rapprocher, lentement…

Thomas me présente Elina, 
une jeune et ravissante

Estonienne, originaire de Talinn.
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Adrien, Camille, Léa, André… 
À deux ou en groupe, par curiosité,
exhibitionnisme ou simplement
pour garder un souvenir, ils ont 
accepté de con(er leurs ébats au
regard complice du dessinateur.
Axterdam se fait alors le témoin de
ces corps qui se donnent les uns
aux autres, et nous livre un recueil
troublant d’actes sexuels pris sur
le vif. Son trait agile fait renaître
sous nos yeux ces moments heu-
reux où le plaisir se mêle à la légè-
reté mais aussi parfois à la douleur.
Un document authentique, drôle
et excitant.
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